
	
  
 

Sélection du mois de mars 2015 
 

La police doit-elle craindre les milieux anarchistes ? 
 
Les actes de malveillance commis contre les forces de police paraissent en augmentation. 
Rébellion, insultes, crachats, coups, dégradation de véhicule, attaques des commissariats, 
fichage…semblent le quotidien d’agents déjà mis à mal par les efforts consentis au 
renforcement du plan Vigipirate. Nombre de ces actes sont relayés sur les sites liés à la 
mouvance anarchiste sous des onglets dédiés tel que ACAB (All Cops Are Bastards). Lors 
des manifestations de soutien prévues en mars à Toulouse et à Nantes contre le projet de 
barrage de Sivens et contre l’extension de l’aéroport de Notre-Dame-des Landes, le slogan 
«Un flic=une balle» a été largement repris. Ce slogan avait déjà été tagué en décembre 2014  
avec celui de «Un comico =une rafale» directement sur les murs des postes de police de la 
place des Fêtes et de la rue de l’Orillon (11e).  
Des contrôles qui tournent mal 
Les rebellions ne sont pas si rares que cela lors des interventions des agents de police. En 
deux mois, de fin janvier à la mi-mars 2015, une dizaine d’agressions ont eu lieu. Coups de 
poing pour deux policiers à Cholet (Maine-et-Loire) mentionnés par le blog Attaque 
(07/03/15) lors d’un contrôle de véhicule. Une situation identique à Toulouse le 21 février où 
les policiers de la BAC ont été pris à partie par une bande alors qu’ils tentaient d’interpeller 
un conducteur. Quatre gardiens de la paix blessés lors d’un contrôle d’identité à Saint-
Germain-en-Laye (Yvelines), fait rapporté par le blog Attaque le 31 janvier qui relaye de plus 
avec ce commentaire particulièrement haineux «Une flic a un coup de barre» l’agression dont 
a fait l’objet un agent féminin, frappé au front à coup de barre de fer lors d’un contrôle routier 
à Saint-Nazaire. Jets de pierre où un commandant a été blessé lors des festivités de Mardi gras 
à la Ricamarie (Loire) rapporté par le blog Attaque le 19 février. « Volée de cailloux contre la 
patrouille » posté sur le Chat Noir Emeutier  (03/02/15) à Nancy lors d’un contrôle.  
 
Guet-apens et dégradations 
Dans la même période, d’autres actes de violence peuvent être soulignés. A Carrières-sous-
Poissy (Yvelines), le blog Attaque (07/03/15) rapporte les impacts sur le pare brise d’un 
véhicule de la police dont les agents étaient en patrouille. « Guet-apens pour les bleus » a titré 
le blog Attaque (31/01/15) en reprenant une information du Parisien (24/01/15) selon laquelle 
la police a été délibérément attirée dans un quartier sensible par l’incendie d’une voiture. A 
peine arrivés sur place dans ce quartier du Chemin de l’île à Nanterre (Hauts-de-Seine), ils ont 
essuyé une pluie d’invectives avant d’être visés par des projectiles divers, puis par des 
cocktails Molotov.  
 
Des commissariats attaqués 
Il est très symbolique de porter atteinte à un commissariat. Ces individus vont « chercher » la 
police là où elle se trouve, dans son fief, pourrait-on dire.  
Celui de Béziers est caillassé, en plus d’une tentative d’incendie, fait rapporté par le blog 
Attaque (07/03/15) dont le Midi Libre (04/03/15) signale que c’est la troisième tentative en 
une semaine. Attaque (07/03/15) rapporte que le bâtiment de la gendarmerie a été vandalisé à 
Faverney (Haute-Saône) en plus du lancement d’un objet incendiaire. La Dépêche (10/03/15) 



	
  
signale également une récurrence des incendies sur le camp militaires de Ger au point que 
« c’est presque devenu une tradition » à chaque début de printemps. Trois départs de feu ont 
été signalés au cours de la même journée, une enquête est en cours. « Soirée cocktail chez les 
gendarmes » titre Le Parisien (02/02/15) qui rapporte qu’un individu s’est introduit dans les 
logements de la gendarmerie de la Ferté-Gaucher (Seine-et-Marne) avec un cocktail Molotov 
dont il n’a pas eu le temps de se servir.  
 
Un fichage et des filatures organisés ? 
Les noms de plusieurs policiers associés à des menaces ont été tagués dans le quartier de la 
Devèze à Béziers (Hérault). Par ailleurs Atlantico (11/03/15) souligne qu’un site intitulé 
« Vengeance : annuaire d’information sur les forces de l’ordre »1 fiche les policiers de la 
région de Rennes. Sur ce blog sont notamment affichés des photos des policiers, de 
surveillants pénitentiaires et de leurs proches, avec parfois leurs adresses et leurs numéros 
personnels. Le blog est en ligne depuis le mois de février. Unité-police SGP-FO a saisi le 
ministère de l’intérieur pour faire fermer ce blog et a également fustigé la recrudescence de 
menaces contre les policiers. On note également que le blog tente de dresser une liste des 
véhicules non siglés de la police en recensant les marques et numéros de plaques 
d’immatriculation. Des photos des agents des renseignements généraux y figurent également 
Il s’agit de clichés qui semblent avoir été pris dans la foule alors que ces derniers étaient sur le 
terrain. On les voit stationnant devant des vitrines, à côté d’un lampadaire, sortant d’un 
immeuble dont on imagine qu’il s’agit de leur bâtiment professionnel. Autant les prendre à la 
source ! Ces agents ont été repérés et photographiés à leur insu.  
 
Un climat d’insécurité parmi la police, l’inquiétude des syndicats 
Une dizaine d’agressions, sept commissariats ou bâtiment de gendarmerie attaqués, souvent 
au cocktail Molotov. Pour le syndicat Alliance qui souligne les tentatives d’incendie du 
commissariat de Béziers « ces actes sont insupportables pour les policiers et peuvent 
conduire au drame. En plus ils détournent les policiers de leurs missions de sécurité qui, à 
force de repos annulés, de décalages et de rappels sont à bout », (Midi Libre, 04/03/15). 
D’autant que les milieux anarchistes suivent avec attention l’effort soutenu par les forces de 
police pour le maintien du plan Vigipirate. Reprenant une information du journal La Croix 
(02/03/15), ils relayent le fait que « faute de pouvoir prendre les jours de repos nécessaires, 
policiers et militaires avouent accuser le coup physiquement ».  
 
En conclusion : 
Dans tout le déroulement de la chaine pénale, il semble que les policiers, les gendarmes et les 
militaires de l’armée soient les seuls à être réellement présents sur le front, la déliquescence 
de la réponse face à cette criminalité instaure un climat d’impunité dont les entreprises et les 
municipalités ne doivent pas s’imaginer qu’elles seront épargnées. Ceux qui font tourner la 
machine économique, ceux qui organisent la vie dans les villes et ceux qui les protègent 
doivent être solidaires devant cette menace criminelle. 
 

	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  	
  
1  
http://www.google.fr/url?q=http://vengeance.noblogs.org/&sa=U&ei=_toSVdvLOoLTUZnNgegB&ved=0CGY
QFjAQ&sig2=wKzB9fUq-J13F_p20hRO2A&usg=AFQjCNFtgwq7aBUEuq5spuLH1S5-PW3MdA 


